Missa brevis
          J'ai écrit ma Missa brevis en 1986, pour le Festival d'Art Sacré de la Ville de Paris. C'est dans le cadre de ce Festival qu'elle a été créée par le Groupe Vocal de France et l'Ensemble Orchestral de Paris, sous la direction de Claude Bardon. Elle ne comporte que trois des hymnes de l'Office (Kyrie, Sanctus et Benedictus, Agnus Dei)  et n'est pas destinée à la liturgie.


En composant cette messe, j'avais présents à la mémoire bien des témoignages d'une tradition séculaire, infiniment riche, profonde et variée. On peut déceler ci ou là, dans cette messe, des traces d'influences diverses: le choeur d'hommes du Sanctus et celui de l'Agnus Dei se réfèrent aux chants liturgiques byzantins; le Benedictus se souvient de certaines pages de la Selva morale de Monteverdi, et le Dona nobis pacem est un hommage explicite à Thomas Tallis, dont quelques mesures du motet Spem in alium sont citées.


La Missa brevis est une commande du Ministère de la Culture.








Philippe HERSANT
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Missa brevis


I wrote Missa brevis in 1986 for the Festival d’Art Sacré of the City of Paris. It was in this context that it was written for the Vocal Group of France and the Orchestral Ensemble of Paris, under the direction of Claude Bardon. There are only three holy hymns included (Kyrie, Sanctus and Benedictus, Agnus Dei) and it is not meant for religious ceremonies.


When I wrote this mass, I had in mind many examples of a rich, profound and varied secular tradition. Here and there throughout this mass one can distinguish traces of diverse influences: the men's chorus in Sanctus and in Agnus Dei refer to Byzantine liturgies; the Benedictus recalls certain pages of Monteverdi's Selva morale; and the Dona nobis pacem is an explicit homage to Thomas Tallis, citing several measures of his motet Spem in alium.


Missa brevis was commissioned by the Ministry of Culture.

